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LE  c h e f  d ' é t a t - m aj or 
général des Forces armées 
gabonaises (CMGFAG), 

le général de division Yves 
Ditengou, a procédé hier, au 
Camp Capitaine Ntchoreret 
de Libreville, à la remise des 
distinctions honorifiques aux 
85 soldats de la Compagnie de 
musique des FAG. Reconnus 
pour leur professionnalisme et 
leur bravoure, ils ont été décorés 
en présence des commandants en 

chef des autres corps de défense 
et de sécurité. Après l'observation 
des honneurs militaires et le 
passage en revue des troupes, 
le chef d'état-major général des 
FAG a procédé à la remise des 
médailles de reconnaissance des 
Forces armées et de la médaille 
d'honneur de l'armée de terre, 
échelon bronze. Le général Yves 
Ditengou a ensuite indiqué qu’en 
"jetant un regard rétrospectif 
dans la lorgnette, on y voit la 
création de la musique des 
forces terrestres et navales en 
1971. Elle est la deuxième née 
après celle de la gendarmerie 

nationale, premier corps créé 
après l'accession de notre pays 
à l'indépendance. Entité de 
l'armée de terre, placée sous 
le commandement du chef 
de Corps du régiment de 
commandement d'appui et 
de soutien, cette compagnie 
a su, au-delà de nombreux 
écueils et difficultés diverses, 
s'adapter à l 'ère du temps, 
s ' ar r i me r  au x  mut at i ons 
complexes qui s'imposent en 
son domaine de compétence. 
Vous constituez la nouvelle 
génération de cette musique. 
Vous avez donc contribué à 

Forces armées : des distinctions 
honorifiques à la compagnie de musique

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

Photo de famille à l’issue de la remise des médailles, hier.
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LA femme occupe une place 
de choix dans la résolution 
des crises. C'est du moins 

le message qui a été livré hier 
au Conseil économique, social 
et environnemental (CESE). À 
l'occasion de l'ouverture de la 
convention internationale de 
l’Africa femmes initiatives posi-
tives (Afip 2 021). Ce réseau des 
femmes pour le développement, 
le leadership, la compétence et 
l'autonomisation de la femme 
en Afrique. Cette rencontre, qui 
coincide avec la célébration de 
la Journée internationale de la 
femme africaine (JIFA), a été pla-
cée sous le thème “Femme, actrice 
dans la résolution des crises en 
Afrique”. Occasion donnée, une 
fois de plus, à la gent féminine de 
venir défendre ses valeurs et com-
pétences dans la résolution des 
crises quelles qu'elles soient. La 
présidente de la section Afip-Ga-
bon, Annie Léa Meye, en a pro-
fité pour égrener l'ensemble des 
activités menées par ses équipes 

au profit des femmes en situation 
défavorisée depuis le début de 
la crise sanitaire marquée par le 
Covid-19. Le choix de ce thème 
2 021 est évocateur : les femmes 
ont leur partition à jouer dans la 
résolution des crises. “Les crises 
ne sont pas que politiques comme 
le pensent d'aucuns. Il y a aussi 
les crises sociales et économiques. 
Nous sommes actuellement dans 
une crise sanitaire qui n'a pas en-
core fini de sévir. Cette situation 
inédite que nous vivons exige que 
toutes les parties apportent leur 
contribution. La femme a un rôle 
très important à jouer dans cette 
situation”, a-t-elle précisé.
Trois jours durant, Annie Léa 
Meye et ses hôtes venues de 
plusieurs autres pays membres 
échangeront autour de plusieurs 
questions inhérentes au dévelop-
pement de la femme africaine. 
Deux master class sont prévues. 
L'une, animée par le Pr Lezou 
Koffi, aidera les participantes à 
“développer la confiance en soi”, 
et la deuxième qui est une invite 
à la résilience en prenant soin 
de soi.

JIFA : la femme au centre 
de la résolution des crises

Rudy HOMBENET ANVINGUI
Libreville/Gabon

Les travaux de cette convention s’achèvent ce samedi. 

Ph
ot

o 
: H

.N
.M

forger l'aura de celle-ci. Les 
médailles que vous venez de 
recevoir à côté de vos différentes 
promotions en grade, sont la 

marque de reconnaissance du 
commandement. Elle vient 
récompenser une carrière 
exigeante".


